
LE PRIX COURANT

FXPORTATIONS DE FER ET D'ACIER
D'ANGLETERRE EN 1909

L était dles ex portations < le produits en
for et t- acier (le 'lit (randle-llrtetagnep.
peondant 1<' îro'nier semestre de 199 ii-
di qune tin total do' 2,083,135 grossies tonnes.
1)01< comîîpris lat miachinerie, contre 2,139.-
().'5 toinne s d ants le premi ier senmestre do'
I190S. Leos valours totales bont (le £1 8,-
r-INA02 et C I19,454 ,297 respiecti veme'nt.
Ides e'xportations (le tôle galvaniisée' sont
en augmientiIon contildérable. étant de<
11,494 to>nnes (lants le prenmier siemestre

de< cette année, contre 192,119 tonnes. Les
exo'xrtations le fonte sont tombéoes de
f;33.375 tonneits dans le îreumlr iierdestre,
die l'année doernière, à 536,174 tonnes. Les
rails offrent une augmIentation d'environ
35' ppur cent, soit de 216,909 tonnes à
287.540 tonnes, cette année. Les expor-
tations <le rails sur l'Argentine sont un
Important facteur de l'augmentation
e'îles ont 4%té dle 82,17)7 tonnes jusqu'au 310
luin de< cetté année, contre 38.584 tonnes
d]ans le tIreier semestre de 1908 et Il,-
762 tonnes, dans le preier <le 19074. L'In-
(le Anglaise a aussi contribué à l'augmen-
tation (les exportations de rails: 0.1f69
tonne's dans le premier semestre de cette
annéî' contre 60,870 tonnes et 50.39rb ton-
nl's d]ans le, lpremier semestre le 1908 et
19117 respec'tiveiment. Les exp)ortat ions
do' rails sur l'Australasie, pendant les pe-
riodes ci-de'ssus ont été respectivement
dle 12,58f). 3511et 39,501 tonnes

1,' Canada, depuis que ses d]eux mnau-
factures dle rails sont deve'nues d'impor-
tant s prodleîteurs, leur p~roduct ion étant
a-ussI renforcée' par quelques Inmportations
de<s b'tats-it '<us. pîrend très tieu de( rails à
lit Grande-Btretagnîe. le total pour le lire-
ier seun's tro' dle cette année étant d1e

2It oun <'s. p our tla nmême périod<e <'n
1 909, (l< 2.S3:4 tonnîes et <le 1.42.7 tonnes
pouir ie o'prem'ie r semtuestre dle 1907.

L'îLE DE CEYLAN

<suit e).

Mtenu qu'il soit vrai qtue le génie (le 1:a
race C'ingalaise fût tourné vers l'agri-
culture, il est facile (le concevoir que c"
typ p'o'tluis élevé d'hommtîe t(l'Anglais) s'a-
percevrait bientôt des avantages de
ti*nstruc(tion. Et tout Inîdiqîue lue dès
lo' début de sont occupation de l'lie de

<'v1a.Il chercha à yimplanter l'artide
lpaix aussi bien que celui de la cul-

tutre les céréales. les légunmes et de.,
fruits: 300 ans avanit l'ère chIrétiennef.
tes Anglais établissaient <les, collèges au-
près les monastères. car la religion mt
i'i nst ru c tion on t tonujourvs i <'-hé en seni -

le chez. les Cingalais.
Le pîrogrès fait est démontré d'uni'

manière Intéressante par le pîrogrammne
des cours enseignés, convenant à uin
prince du XlIek siècle: I-art oratoire:
2-instruction générale: 3 -graniaire;
4-poéhic; 5-langues vivantes; 6 - as-
tronomie; 7-art de donner des conseils:
8-moy' ens d'arriver au "Nirvana" (l'é-
tat d'insensibilité) : 9-distinction du

bien et du niai; 10-tir à l'arc; Il-édu-
cation <le l'élép)hanit; 12-pénétration de
lat pensée; 13-discernemnent de drogues
Invisiblies; I 4Létyniologieý; I 5-his<tire;
16-droit; 17-rhétorique; lt<-îhysique.
C'e, dix-hiuiit sciences, ainsi qlu'on les ai>-
peelait, sembleraient couvrir bien le
champîl <le l'Instruction actuelle Ce quîi
mîanqîue o'st plus (lue conmpiensé par l es
numéros 9 et 12; ainsi l'e'nseignemeînnt
htait effe'ctif et assez étendu.

Mais ce pieule renmarquable senuble
avoir et> une connaissance également
approfondiie des arts et des sciences ai)-
îîli<uéti, en vérité, Il seinlile avoir de-
vancé les nmodernes en certaines décou-
vertes dtont ces; derniers se sont glori-
fiés. Par exenmple, les anciens Cingalais
connaissaieit les hautes pîropuriétés des
huiles' végétales; le fait <111e la peinture
auî vernillon -mélangé avec de l'huile
"tula" était employée dans la construc-
tion <lu "dagola". Tuanwelle ait d1uxiè-
mne si#<'I< avant J.-C. détruit les poréten-
tdons 4le %'an IDyck à l'invention de la
teinture à l'huile au quinzième siècle--
car le' peuple Cingalais offre la fornmule
oarfaite de l'empldoi de la peinture à
l'huile.

.\on seulement l'art du tisseur était
îîratiiué piarmil cette race--les; aborigè-
nes tissaient même lut coton avant la
%ehiue (le WVijavo-mnais le blanchiment
l't la teiniture étaient aussi bien connus
e 'îcupte C e fondateur de la race

cingalaise aurait, d'apîrès Valentin, em-
piorté avec luit la connaissance et la prît-
tique des nit-tiers dans lesquels Il Ins-
truisit les Indigènes, la race .sutpérieure
<'onsidérant conmne au-dessous de sa di-
gnité et mêmne comnme une <lérogation de
se' livre'r <ll~iénîe à des travaux dé-
lediant <Inn métier mianuel. Les forge-
roný;. les fondeurs de cuivre, les char-
penotiers. les tailleurs de pierre étaient.
<laprès une note historique écrite par un
dles chefs <le la caste "ChrlIia", des lmi-
migrants, des brahmines

La poterie, cet art ancien, existe au-
jourd'hui et les mênmes méthodes p'riait-
tives sont cmî>flovées comîme à cette

pou.L'art de la fabrication du verre
fuit introdluit à une piériode très reculée.
Le "dagob)a" Ruanwelle était ýurnîonté
<ton peinacle en v-erre, et dles miroirs de
<cette nmatière étaient eid)ov.és au trol-
sié<îe siècle avanît J.-C. On tannait le'
cuir dans le siècle qui euivit; on en cou-
vrait les éléphants et on leur en faisait
des chaussures, Cette race connaissait
aussi quelque chose en chimie; la chi-
nie était principalemîent appîliquée à la
fabrication d'extraits et d'huiles essen-
tielles. l'ne fabrique de sucre exp)rimait
le jus de la canne à sucre dès le deuxiè-
Me siècle avant .C. Parnmi les lueintu-
res nminérales, le miniunm, l'orpiment. le
vermillon sont -décrits conmne pîigments.
L.a sculptture du bois qui servait à la fa-
lîrleation des sandales et la sculîure de
l'ivoire sont 'aussi nmentionnées, ce der-
nier nmatériel avant été emloyé pîour
faire des éventails de cérénmonie et des
trônes dans le nmerveilleux palaiis d"
llrazen,

Le travail du fer était pratiqué aussi
par cette race; la cité de WiJittaiîoora
et les mitrailles; qui l'entouraient étalent
fermées par une barrière en fer au trol-
Mêmne siècle. La fabrication de l'acier
était déjà connue: on employait des tui-
les en cuivre garnies d'or, des bateaux
en laiton, des armlures d'éléphants, des
chaudrons, des baignoires, des lampes,
<les goblets, des bouilloires et des usten-

slsde cuisine en cuivre, Des clocnies,
du métal à cloches, des bronzes et du
pulomîb figurent parmi les articles énu-
nmérés comme étant en usage dans les

premières années de l'ère r,
Dans les tenmples, il Y avait un'1-
tude d'ornements et dutniî~i
et en argent; mais coinno î-'

ne se rencontrent qu'en pite.,-
tés à Ceylan. Ils doivent y a% dr q T.
portés,

Il faudrait une page de ce jouirii-l p
décrire même si trièvemîent lv>- i
breux métiers, les nombreux, tisatz'
quels ils étaient emîployés <'t Iv<'.
des curieuses qui les acc<iliaiii
Mais Il en a ér4 lieut-être assezii
pour faire 'ressortI r ce lui a déjà i,,.
dans cette série d'articles, à a
le planteur britannique avait un bitn
tériel sous fornme, de nîiaini-d'oturi r''
ligente et habile pour établir un"
tation universelle pour son tt>î" r.
parable. préparé mécanique'nt i..
pîropreté personnelle-et ce'tte'î~.-
est une religion chez le peuid' lu iii
aussi bien que chez le peupîle ii,
-une habileté inaccoutumîée ainîsi qu ii
connaissance acquise depuislog'
des ustensiles et des outils, adlaptentî
gens d'une manière singulière à la tâ. '
délicate et pîrécise de la p>roduinton il iib
thé dont la préparation doit coris#'r\' r
son idéal de couleur, de corps, dui'
veur. d'arome et de propîreté sa<îitair'-
dont l'uniformité ne doit lpas varier ilii
fraction Infime-ce sont les quialité'- -il
tinctives du thé de Ceylan.

UN PRESENT HISTORIQUE OFFERT
A M. G. T. BELL

La 54e convention annuelle de 1.-
ciation Américaine des Agents <le ',-
gers a eu lieu à Toledo. Ohio. soi-
p)résidence de X. G. T. Bell, is-l'
gérant du trafic des passagers du G.;iý
Tronc et du Grand Tronc Pacifiquê'

A l'occasion de sa retraite conmne i-
sident de l'Association, NI. G. T. lif.» a
été l'objet d'une très flatteuse <léiioi
tration à la suite de laquelle il lui a
offert le maillet traditionnel de la r
sidence.

Mais le maillet offert à M. G. T IH-
offre cette particularité qu'il lui ri
lera le Canada, le M,%exique et les i1'
U'nis les 'trois pays qu'embrasse LX.---
ciation, ainsi que les transports par eai
par' terre et par air. En effet, le niail',-
a emprunté au Canada un morceau 1
chêne provenant du steamer "Ha<îîoni
de la Northern Navigation Compan'.
morceau d'ébène provenant d'unîe t,
verse d'un chemin de fer du Mexique
le manche a été fourni par les fr-:-
Wright et a fitt partie de leur prviit.'
aéroplane.

Il est orné d'une bande d'argent iv
venant de la mine Drummond, dan->
district de Cobalt, Les diverses pit
sont reliées îîar une pièce d'acier
piont suspendu qui à travers la gorgi'
Niagara relie le Canada aux Etatsl'4,i
et dans la tète du maillet se troue '

chàssé un rivet provena-nt dut ponit
toria, rivet qui a été mis en pîlace ;ý
S. M. Edouard Vif. alors Prince de C'.
les, le 25 août 1860.

Voilà un nmaille historique, bien dl
gne des mains qui l'ont reçu,

Une sorte de broiillard plane sur let
phrases longues, em brouIlléIes. Employez

les mots comme s'Ils 6talent de l'argel'
-suffisamment, mais pas plus. Chaque
mot a se valeur spécIfIque.


